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Bien chers amis, 

Voici venu le temps des souhaits de fin d’année, des vœux pour celle qui va commencer… et le plaisir de vous rejoindre 

en vous donnant de nos nouvelles. 

C’est la fin de l’année civile, et c’est, pour nous chrétiens, le début de l’année liturgique, avec l’attente heureuse de Celui 

qui vient chaque instant dans nos vies, et que nous fêtons particulièrement à Noël. 

Notre année a été dense, et marquée en particulier par les déménagements. 
Tout d’abord, le déménagement de nos sœurs clarisses vers Orthez. Nous avons essayé de leur faciliter ce changement, 

mais nous avons perçu beaucoup de tiraillements pour lesquels nous ne pouvions rien faire, hormis rester près d’elles, à leur ser-

vice, selon leur demande. Notre habitude du « monde » nous a parfois bousculés en face de leurs réactions. 

Elles sont arrivées à bon port, et les petits coups de main que nous avons pu leur apporter sur place nous ont confirmé que 

leur adaptation était en bonne voie, qu’elles seraient très bien à Orthez dans leur nouveau monastère. Cela nous réjouit pleinement. 

Ce sera avec joie que nous irons les voir en Mars. 

Nous avons ensuite aidé les chanoinesses de la Mère de Dieu dans leur installation à Azille. Pour elles aussi, le change-

ment a été un événement important. Les travaux qu’elles ont entrepris afin de bien s’installer n’ont pas toujours été comme elles le 

voulaient. Elles sont arrivées, et vivent leur période d’adaptation. 

Au bout de tout cela, c’est notre propre déménagement que nous avons effectué. Il nous a demandé presque deux mois, car 

nous rangions les paquets au fur et à mesure que nous les amenions à Cesseras. Les travaux sont loin d’être finis, et nous avons 

retrouvé notre « caravane aménagée ». C’est ainsi qu’Odile a baptisé la partie que nous habitons aujourd’hui, en raison de sa taille, 

et des astuces de rangements créées par Jean-Michel. 

Dans le nouveau bâtiment, la cave est finie, et le cellier est en bonne voie. Nous avons posé les menuiseries extérieures du 

rez-de-chaussée, carrelé et peint la cuisine, la buanderie et le cabinet de toilette, et le reste des travaux avance, lentement, mais 

sûrement. 

La future cuisine est provisoirement le bureau de Jean-Michel. 

Côté famille 
Nous avons eu le grand plaisir des vacances avec nos petits enfants, et Lydie qui a pu profité de deux longues semaines 

avec nous. C’était bon de se retrouver ainsi. Nous avons, en particulier, eu longuement Orianne et Anne-Lise, qui devient une petite 

jeune fille fort agréable avec ses grands-parents… 

L’automne, saison des feuilles qui tombent, nous a apporté deux petits fils ; Maxime chez Céline et Ghislain, et Alexandre 

chez Sara et Benoist. Les deux cousins sont nés à trois semaines d’intervalle, et déjà nous nous réjouissons des vacances qu’ils 

passeront ensemble avec nous. Nous avons le bonheur de voir vivre le tandem Orianne-Estelle qui est excellent. Quel bonheur 

d’être des grands-parents pouvant réunir les cousins et cousines pendant ces périodes de vacances ! 

Notre vie à Cesseras 
Elle devient un peu plus calme et posée, et nous vérifions notre caractère sédentaire, en appréciant de nous retrouver chez 

nous. Nous avons entrepris de retrouver nos voisins, de renouer les relations avec chacun et chacune. 

Odile se prépare à prendre officiellement la retraite tandis que Jean-Michel continue sa collaboration avec Pierre, princi-

palement à Rodez. Chaque fois que c’est possible, nous nous déplaçons ensemble, car nous aimons la relation amicale que nous 

avons avec Pierre et Nadine. 

Maxime 

Alexandre 
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Odile 
Je démarre mon « soutien-apprentissage » de la cuisine au quotidien à partir de Janvier 2009. Qu’on se le dise… car ce se-

ra une entreprise d’accompagnement qui se fera par le « bouche à oreille ». 

La bonne cuisine au quotidien, c’est trois fois rien !
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J’éprouve un réel plaisir à cuisiner, et je découvre sans cesse de nouveaux « trucs » pour m’améliorer. 

Je vis des temps de bonheur à broder ; je redécouvre les joies du jardin dès que le temps est clément et que les autres acti-

vités me libèrent un peu ; j’aide les enfants de notre boulanger dans leur travail scolaire… et mille petites choses quand elles se 

présentent. 

Jean-Michel 
Je partage mon temps entre les activités professionnelles et la construction de la maison. Des services par-ci par-là me 

permettent de rencontrer les voisins et amis. Mon activité professionnelle à mi-temps me plaît toujours beaucoup, même si les 

nombreux déplacements me pèsent un peu. 

Nos engagements évoluent, ne changent guère, se solidifient 
Avec l’association AIDES nous continuons d’accueillir des personnes qui ont besoin d’un temps de repos familial ; cette 

année, nous avons eu quatre accueils, dont une maman avec ses trois enfants. 

Nous sommes toujours en réflexion concernant l’association Beth-Salem ; il faut le temps que ça mûrisse, mais, au fil de 

nos rencontres, nous sommes confirmés dans notre intuition que l’accueil que nous pratiquons doit pouvoir bénéficier à des per-

sonnes qui ne sont pas en lien avec AIDES ; nous envisageons donc une association qui joue, entre ces personnes et des familles 

d’accueil telles que nous, le rôle d’intermédiaire que joue actuellement AIDES. 

Avec le CSEP, nous poursuivons le parrainage scolaire, et nous avons changé de filleule. Mary Sunshine a fini ses études, 

et entre dans la vie professionnelle. Nous parrainons Ma-Theresa depuis la rentrée scolaire philippine, en mai 2008. 

SERVAS nous a permis de rencontrer des Français et Canadiens. Nous avons profité de l’AG à Romorantin pour pousser 

notre déplacement jusqu’à Tours, et retrouver Marie et Hubert, un couple ami que nous retrouvons toujours avec un immense plai-

sir. Grâce à SERVAS, nous avons également eu la joie de participer à l’accueil à Minerve de la marche « Occitania a pé » : sept 

italiens qui ont marché des vallées occitanes du Piémont au val d’Aran, en Espagne, pour demander l’inscription de la langue occi-

tane au patrimoine immatériel de l’UNESCO. Leur démarche, intelligente et respectueuse, a soulevé beaucoup d’enthousiasme 

autour d’eux et nous a bien plu. 

Notre recherche spirituelle s’enracine 
Notre lien avec la communauté de La Roche d’Or, et plus particulièrement avec le groupe communautaire des Fontanilles 

s’approfondit. Nous y vivons avec bonheur le partage et la prière, parce que nous nous y sentons en harmonie humaine, spirituelle 

et théologique. 

Nous expérimentons combien nous ne pouvons être heureux qu’en accueillant en permanence les cadeaux de la vie, et en 

étant toujours prêts à les repartager. C’est pourquoi nous passons tant de temps pour les autres, alors que nous en manquons terri-

blement pour faire avancer notre projet dans la maison ; mais c’est également la raison pour laquelle nous poursuivons inlassable-

ment ce projet alors que, humainement parlant, nous n’en avons pas les moyens financiers, et que nos forces physiques 

s’amenuisent. Nous savons, par expérience, que chaque chose est donnée en son temps. La « crise » qui semble se profiler dans la 

vie économique mondiale nous conforte dans la conviction que le libéralisme économique, dans sa forme la plus courante, est une 

impasse, et qu’il est grand temps de redécouvrir la force du partage. 

 

 

Voilà que se termine ce bref tour d’horizon sur cette année 2008. Elle a été bonne, et en la relisant, nous voyons tous les 

petits bonheurs ressurgir. Ils sont bien présents, même si les médias préfèrent nous rabâcher les oreilles de ce qui va mal ; il suffit 

d’ouvrir les yeux et d’être attentifs. 

Nous espérons qu’il en aura été de même pour chacun d’entre vous. 

Nous vous souhaitons un bon temps de fête pour finir 2008 et commencer 2009. La fête est essentielle à la vie. 

Que cette nouvelle année soit une année neuve, nouvelle, et riche de petits bonheurs qui sauront réjouir votre vie quoti-

dienne. 

Dans l’attente de notre prochaine rencontre (pourquoi pas à Cesseras ?), nous vous disons « Au Revoir !, à tout de suite 

par le dedans. » 

Odile et Jean-Michel LÉVÊQUE 
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